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. '! 

.'.T·, .:·). ·-- ' '.~·~\ R~par .. ~8lJ)8,JJ,i;,5l(l, '.•l :' educatiop.' ,.de la ·Science' .de la culture et de 

, 11\.~PP te,! /e'.· .. ~9:;w\J,•._Af:ll:'}li.ff: s,'\lp~E:J,mbre :197 0 ,_ une.:. peri ode d' intemies aoti vi tes 

,P.o.n;t, .~;,co,J,.~,.9<J;1le,¥~. iJ,a: ,e,.ql,i;j.-:>tP~.omia?:e. (Bilharziose) tenu· en novembre 

1970 @i a ete un succ.es, .Des cheroheurs venus d,es Etats membres et un .... :· • .r:· .. -·\.~r:.:: ~.'..".:~ :..':/· .. ·l • •"-''·-'·"''"' ·· ......... ···: - • • 

.. gr~~;,n~Jll-~~,rc d,~e:i,i:p,er.~!'!;.d7,,,l;'~pp.,.tp,tj..on :\,11ternationale dans ·ce domaine venant 

. d 1autr.es pp.rties.du, .. m!mde·.y. i:iti't.''=i;fu:.ti~ipe·: Il.en: fut de '!leme du cycle 

' ~!«~~~~~~ .. ·~tc~~ ~o;,l~~et··. ;;g~t·~~e~"·~' ~ogadiscio du 16·.a1L19 wctobre 1970 
: .. ·.... · · ... · por eren · . 

. et. don~ lei:i ~pavaux. ] ,: . · ... .,,ur f,a• llll,lsique, la,.:danse:"et.·le.':folklore 
. •''.'.i. ·.. • ·. . . . , .. 

af'ricains., .•. su:r: la gener0use invitat:i,0;n :du.Gouvernement·de .. lo. Hepublique ·... ·, •:.'' ... : . ... . .. ..... ,. 

De~1ocratique de Somalie. Ce collogue a ete ·suivi ,i·mniediatement de la reu-

nion du CCA. Des mesurcs pratiques ont ete prises au mois do decembre 1970 

.vis:ant i'{°'.'l''applh:ati.oh ide la ':F6solut'io:ri C!ii/Re~; 116: (IX) en vcrtu de laqu~l""'. 
le le Secretariat :devrai!t veilrer ·a la c:reation d 1un ce\it°re. de recherche 

et d'enseignement des sciences de la terre. Le Conseil scientifique de 

1 1.Mriq'ue, ~ designe· 'quatre·'expert~ qui ·se' s6nt reiniis pour la premiere 

fois au Secretari~t en vue d I etudier: llii pr'ogra~me d 1 aoticirt ''i,ntorossan t 

la creation envisagee du centre des scienc~s de la terrs. 
" . '-·' I ~ '" .. · .. .. ;" ",- .. : . ····' 

Enseignement 

. ;,., . ;' . · ...... ~ ., .. . ·::::·:: : .. ' .''" 

•,., 

,., : 

2, Dans, le domp.i;ne 4,<;) .. l 'ens ei.gneinen t,,, l.es: acti vi.tea. evoluent rapide-

ment .• s.ont actu\)ll..elll.\'n:t .en. i:c:urs' des eti,idei;;_ sur _11 education' pr8-scolaire 

sur l 'equi valenoe . et. la r.e6onnaissance. des. grades.,. et. diplomes uni versi-
, ' - . . . . ·" .. .-· ·- . . . . . 

' tai:r:es' sur l~ revis'ion defl .. ob,:lectifs: de' l 1eµseignement et L' evaluation 
•• • • • :. ' •• .1-, •• • • • • • • •• 

du progres intervenu dans la mi,se e11, app:Lication des .,resolutions adoptees 

a. la Conference de Marrobi en, 1968, Conference dont les travaux ont porte 

sur 1· 1.enseignement; '.ta forrriaticin scientifique et tec!lliique, eu egard au 

developpement en .AI'rique.. Ces etudes· se"real:fsehit gr&ce a:··des'. y_-uestion-t 
instammen 

naires .et. des reuntons d' experts ; aussi"y a..:~il li:eu "d'fnVi ter/les 

Eta ts membres a fournir .les renseignements necessaires, car sans leur 
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b). 1971 ; Pr.esentation du projet de. document 

c) Fin .. 1971 : ReU)lion inter-Secretariats ' 

d) .Debut. 1972 : Reunion des consul tan ts des pays africco,ins 

e) 1972 .Revision dudi t document .;. 

f). 197 2 .• Envoi . du document aux Gouvernemen ts des Eta ts membres 

afi.:ioains par. les .soins du Dir.ecteur general de 1.'UNESCO, 

····4. Suite a la dec1.sion des Nations Uni es proclainarit 1 1 annee 1970, 

• 1 r annee inte~ria'tionale· de 1' ~ducation, le Conseil des ~linistres de i' OUA 

... se fel:icitant dl\:ette initiativ·e de l'Organisation des Nations Unies a 

exhorte tous les Etats membres a participer entierement aux manifestations 

de 1 1AIE. Des lors, certains Etats membres ont fait rapport de leurs acti­

vites dan~ le caclre de 1 1 JUE. Ces rapports seront presente·s a la Commis'­

sion.de l'education, de la science·; de la culture.et d~ la sante dont la 

reunion est prevue pour le mois de mai 1971 au Caire, 

l 1a:imable invitation du Gouvernement de la Republique 

R.A.U., grace a 
. Li 

Arabe Unie, Bien 
,. 

que 

les manifestations relatives a 1 1 AIE aient pr.is fin, le Secr6tariat prie 

· instamment '1es Etats niecibr~s qui n 1ont pas jusqu1a pr~sent fait rapport 

de letirs activites de bien' votiloir le ·faire 'a, leur plus procho convenance, 

que soit degagee une impression d 1 ensemble a 1 1echelle du.'continent, s 1 agis­

sant des manifestations du terme de 1 1AIE. Il ressort en outro de certains 

rapports enianant des Etats membres que ces derriiers·. ont pri's ~" pr.opes de 

i r:enseigr;ement certaines mesures decisives qui' a 1' 1 avenir,' de l.' avis du 

secretariat, seront d. 1u." grand concours dans i 1 appreciation· des activi tes 

des :Eta ts membres en matie1·8 d' education .• 

5, A sa dei'niere session, le Coriseil des ll!inistres a' ete informe que 

le S"ecreta~iat oeii.v~e· toujours pour la mise en application de la resolu­

tion •poitant SUr 1 1 equ:i.v.iJ:ence et la reoonnaissa:noe Q~S diplomes et grades 

universi taL,es (Resolution ESCHC/Res .4 (I), ·Des ·repons~s nous sont par.ve­

nues de certains Eta ts. membres suite au questionnaire, relatives aux 

01·fteres ·.d·' admissio;, ·a.ans les diirer~es institutions d 1 etudes superieures ·, 

,;,ux· grades et diplomes ;clecerniis et a.· la dur.ee d'enseignement cles dif-
. ' . 

ferent"es d:iS~·iplines" Un comi te· de cinq experts venant· de cine;: lmiversi tes 
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,c.) Conditions pr6alab.les. pour la· formation scientifique et 

technique ; 

d) Enseignement de la science au niveau de l'enseignement du 

premier, et du second degre ·; 

e) Formation teclmiqu·e et profess;i.orin.elle 

f) Rol·e des enseignants et de la technologie 
i ( 

. g) Cooperation inter·africaine dans le domaine de 1 1 enscignement 

superieur. 

9. Le Secretariat a invite taus les Etats mombres·a faire rapport 

sur 1 1etat de la mise on application.des differente~ resolutions interes. 

sant l'education, et envisage de presenter un rapport sur cctto question . . ' . ·~ 

a laCESCS (?om~1ission de 1 1 education; la science;-'.la culture ct la 

.sa,nte) et aux instances superieures de 1 1 0UA. 

Santa 

' '. 
10. En' collaboration etroi te avec 1 1 Organisation Mondi ale de la Sante 

et: les autres institutions ·des Nations Unies et.·en cooperation sincere 
• • • • -~' :: _1 

avec les·Etats membres, le Bureau de ·la sante oeuvre, bien que d'une 

fagon ·tres ·modeste, il. la realisation d'une sante meilleure dos peuples 

africains. ·En depi·t des: dimensions enormes de oe. probleme··, •:'des innombra­

bles difficultes epouvantables auxquelles nous rnous :heur.tons ct le manque 

reel de toutes sortes de ressouroe~, le Bureau de la sante a foi dans la 

realis~'tion de cet obj.ec·~if .:.'cet'te; co~fi~ce ~ i app~ie sur le J?l'ise de 

conscience toujours croissante. aU::nivea:ii· d~s ·aouvef~ement's .d 1Afrique du 

fai t .que. 1 1 essor rjpcio-eoonpmique,.:rie sau,;rai t se realiser sans une bonne. 

sante et que tout investissement aux fins du maintien de la sante est 

rentable; mieux, que la sante est un puissant levier. dans 1 1 ossor social 

et economique l cette COilfiance• SI appuie egalement SUr leS efforts gigan:­

tesques et· louables de 1 1 Organisation· JVJondiale de la Sante ct cl.es autres 

institutions des Nations Uni'es' ·sur· le bu~. co'mmun qui· anime los organisa­

tions regionales, continentales qui oeuvrent en .Afrique pour ascurer 

une sante meilleure aux africains e.t surtout sur la ferme determination 

et le desir profond de nos peuples de se donner une sante moilloure. 
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·-, ... 

r. •'' 
":..-,5) ·approvisionnemeht 'de vaccins anti.:.cholerique ;:P?~. ln popula-

ti on en. cas de risque' goneralise ·j 
. I, • 

. , .''' 

6) · vaccinatio~ qu ;pers.onnel · sanitaire cle et des ce.drcs-cle de 

ia: nation ; . 

7) organisation de r~unions sur le diagnostique,. le t:ica~ tomcnt, 

la surveillanc;e, le contrlil~ "et 18; prevention du cholera. 

Le Bureau de la .. sante do 1 1.0UA a s.uivi de ::tres pres 'i' ~volution cle l 'epi­

demie de cholera et. a insis.:te, aupres :des ·Eta ts memb:res pour qu'ils e.n­

noncent, conformement aux reglement13_ sani taires··in·ternationaux, les cas . . . . . •'• . 

·de cholera et d' autres me.ladies sujettes aux mesures q,e quarantaine. 

c·'"1~s \Eta ts· membres sont:• invites a notifier non seulement 1 'OIIB et los 

. pays voisins, mais atissi le: Bureau cie la ·santc3 de 1 1 OUA. A cet ogard, on 

ne saurai t sous-es timer· ·-1~:::i'i.:lC:.~.s-~_it~Ld!uii,e. .ccor4inatftm entro pays voisins • 

. > -;. 
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Los a.ocuments presentes 911t ete interossomts, 

pleins c1 1 iinfort1ationset c1 1un tres hnut nivo.c.iu. Les 9.!<loites c1e 

travnil ont fornmle 23 recomm::mdf!.tions a l 'intonti.on c1es Etats 

membrGs do l 10UA _et ont d.orannde e.u Socr~tair8 goner-'.1.1 administratif 

cle l 'OUA de veiller a co quo ces rocomm'l!ld"l.tions soient entieroment 

et officacemont mises en oeuvre. Los conclusions et les reco=and.a-

. tions d.osc1its Coraitos sont los suivantes: 

.: il. Epidemiologie 

i) Il est essentiel c'evaluer l'importq.nce pcur la sant6 publique 

de la sehistosomiase da:ns ses rn.pports nvec la morbidi t.6 ·.et la 

mortAJ.i to. 

c:.) Des etuc1es Cl.e prevalence devr2ient etre "nie~~es a lour 

terme c:'cens les pays (I_' llfl'ique · ou m-'lllquent les donnees '-essentielles. 

Elles devraient comprendrc dos mcsurcs cl 1 intensi te exp.rimees par le 

.. nombre ,_d 1 oeufs.excretes ctans les solles et les urines humaines. 

b) Pour ln c1eten1ination des taux de· morbit·12,t·outes las 

oethodes de c1ingnostic c1isponibles devraicnt etre ;utilisoes clans 

des etudes tant transvorsales que longi tuclincles slir. des. echnntillons 

representatifs cles populnt:i_ons ~utiai'nes. 

ii) 1 1 evaluation de l·' iQportrn-:isc socio-economiqu'e de ·la s.chistoso­

mi'lsC. en Afrique. est consideree· comme .essentiolle. Le. bes_oin existo 

d .1 g:nalyser-. les . reperc:u_ssions ' c1e la schistCSOJ;!f ase . dens. ch verso S 

collecti vi t6s. · 

iii) Des rechorc:(les · conpl·emc:mtaires sont ·necessnires pour determiner 

1 1 import2nce .. de S ::mimaux t1orile stique S et S«.iUVP.gEi S en tant que 

r'5scrvoirs possibles, en pqrticulier sous le rnpport ffc la trans­

mission. de. Schistosoma oansoni. ct s. interc2latum. 

iv) Des etudes i=unologiques sont necessaircs pour detcrrainer 

l 'impcrtl'\llce clc l' imnuni te homologue et het.9rologue ·cl=s la collec­

ti vi te. 
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iv) .La 'l:iocessi te a. etc fortenent ressentii'. en fRveur' d 'une aprlica-.- ' . 

· ·~i.on'plus gcn~raiisee ,,if0s .. connaissr.mces. e.t c1es techniques moclernes 
_ . . . . , • · · . ·. · r .1. • •• ·. , •• • 

. a' L' et'Li.c1EJ 'a.e la' schistosomi9.SEJ COJ;JillEJ 0 I est· lo cas cl.ems cert."!.ins 

'.'{l:nsti tuts, Les· rccEJntesrleccuvcrtes cl=s 1 1 $.pplication 'des techni­

•ques irmunologiquEJs 1 histo-chimiquos .ot isotopiqi.le:{"c1oi vent ~tro 

'exploi tees c1ans 1:.' et~C',e::' de la .s.chist·osomiase. 

v\: Il se ramiifEJ~to. un gr Md,, 1;Jesoin en. mRtoriEJl c1' autopsie 

pathologique c1ont la col],ootion .. cloi t etre encouragoe·; 
r· , . 

'Chimiothe~·apie 
~-· ·. 

· ' . '·~es. participants .. ant . rel.GVo qu~ aucun des moc1ic:i.ments EJn 
. ~,.,~. ·. . . . .. 

usE>.ge ·a. 'l''heure actuell.e !:\'est icloal!. Les rel?ultats ':present es au 
' ' 

.s;ymposiu'in sur· .l 'utilisation c1EJ .. l 'ambilhar (niridazole) et cle 

'· l 1Etrenon. (~~c~thon~) revelent qu;ilsso:nt l'·un eit l 'autre offic11-

ces·m11is qu'ils·provoquent des reactions second.:J.ires~· 
. . : ; . . . .- . 

:L) ·':Gi a0.ministration c',e \).es. Jl!GdicP.raents c.o=e. cello cles autres 

:a.oi vent se fa:i.±-e sous une striate surveillance· mec1ice.le afin dEJ 

clctEJ~cliber.des concli tions optima,, de .. lour: utilisl'.tion:. 

·ii)·. D~s. recherche~ supplementairos s 1imposont sur :1' effic2ci te 

"i'EJltiti.,je . dos meo.icaments C.i SpOnibles :contli'G la ,schistosomiaso en 

rocourront a des ~tntist.;Lques stM~l~~d cl"' Ovalu11tion. 

·iii) . D'es' ·eff:orts. c',~i VEJnt" otro fe.:i ts pour mettro hu ·point des medi-
. . j· • . . . . '· . 

"•cEimen'ts plu:o effic,qcos ~o~ri,s .toxiguos .1 lTI'oins, onerveu:ii: et qui 

s'.admil'l:i.st~ent f~cilemont. 
iv) -Re~ueill'ir des inf~rmations sur la .chimiqthere,pie: et la sensi-

.. ' . ' . . -_ '\. - ·. 
b:i.iite ·a.e l'inc~:i:vi'du a li:L re-infection. 

~ . .·:·· . . . 
. . ; . . . .. . ,,,. 
E. ProvO'n:t:i:on et ·Oontrole. 

" 
i) LEJs m~J:lusiiiaid.es ·cloi vent etro utilises ·C10Xls le crtclre des 

. . . . '. . '·' ·~·· 

c~:pag11es en· emirs. dr.\ns ia raesuret. du
1

uossible'o' . .mu1n:tieusemon-c. con re es · 
ii) Des ess~is/ sur lo :terrain sont n6cEJSSA.iros pour evo.luor le, 

., ' . '·. ,.; ., '· . . 

resul tat des methodes b,ielcgiq_LJ,e.s a .. e .controles· de.s escf\rgots hates 

de la schistoscmiase ·africriine y.coapris lEJur offet sur les cllituros 
' ., 

et le ·nilieu. : · 

iii) Des·rocherches·sont nocossaires pour mettre au point des 

techniques' propres a prevenir la re-infestation des zones libere0s 

d 1 escargots ·par l' applici:!.tion dos . mosu+os actuelles de controlo. 

. •. 
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L' ori.' ospe~o quo la resolution ESCHC/Res. 20 (I) sur la 

. nutrition. ~s't ~iise on application. d'ms los. Eta ts mombres. Los:. 
. ~ ' . ' . . 

. . . . . 

efforts sent cl.one a 'present ccnsacres a : 
i) l 'implantation d 'un .proj et. pilcte ·en Afrique c1c l 'Est 

dans lo cnc111?e c.u progr·~o cl.o' l 'O.UA .. J?our,. los reserves: alimentnires 

·rGgione;les c1e· CO:tGalos; 

ii) la creation, sur.une base regionruo, d'un plus 'granc'­

nombre de centres pour' l::i production .. en Mrique .a: I filini~nts 1:-iches 

en proteino a pa;tir c1o matie.res promi~res l©calos avecJi' aide 
bilateral'e ·ou inulti:later"lle;. 

. iii) lq. 

. tenir a Accrri 

·-
r·ourti on sur les questions c1e mitri ti on 

le · 
sous/p;'ltronage .de l.'OU1l/FAO/OMS • 
.. 

Hygiene • 

qui.do;it se 

. Le b.ureP.u de la sMte n' R encore entropris aucuno .acti vi te 
..... ·-·· 

ctrui.s co c1oEie.ine .• Toutefois,. ii epic18be~ie c1'o ch8'.Lera on llf'rique c1u 

No'rcl., ·a:e ·l•lll@t et. de.l'Oue.st···.COill:tui.rP. los Etats'membros a rocon­

naitro la· hecossi te de mottre .promptomo,:rit on npplicii.ticn ln r•.esc-. ' . . 

lution-ESCHC/Res •. 15(I;) .sur l'hygieme c1u.milieu• r,•tii. ne saurait 

sous-estioor· 1 'iilpcrtn;nco. c1o'· la fcur·ni turo. cl 'une:·,:ti'hu::1Jotablo ot 
. •' . , .. 

i I GViJ.cucition bien CC'IlgUe Q.CS IDi;t"j;ierOS 
· :. -. ·U·;.:_.;. · 

l 'hyg'i·knio· 'clu milieu. est .. c1o rigueur. 
~ . : ! '. 

foceles. La prcnicticn do 

:.1 

·Rossciirces Nn.turollos . . . ' . 

. ll/ Iviinc'r·ais. . 1. 
,, .. 

: Sans aucun douto, 1 ',lfriquo c·st un ·a.cs ccntinents los 
.. ,i ., 

plus riches Eln rEJssc:urcos minieres aussi bio:ri a cl.6couve.rt· quo 

dans lo sous'-so1 •. Jµsqu'ic.i soulo uno moc~ostofr.!iJcticn.Cl.e ces 

rossources est oxplcitec_ ct porno_ ·a. co pr{x, n'offre aux ilfric-<\ins 

·aucun b6n!:fico mat oriel substmitio],. La gr"'ncle p.qrtio de ccs 

rcssourcos sont exploi teos ... PllT dos pays et.rangers OU ellos servant 

de base a dos ontreprises inc1ustriollos. 
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S l ... "' .. 't l t elon eux ,,., _:;,. pror,ncre tache a 12q_uollo cloi t s a taler o con re 
. ~ . : 

c:Ce formation ot c1o rochorche scrai t d' Loffrir suffisammont do facili·' 

tcs et c1e services pour ln formntion c1ans .. l.e ___ c1,oJ;lain_? ,_d,e la ca:ttogrc.-

phie et do l'exploitation miniero. Lorsquc cello-Ci r:mrFLit ete 
. . . ' " l '. . . 

roaJ.isee, l' en pourrili t 011.ViSRgo:i/ o:ri:seignement a tenps plein de 

c1isciplinQs profossionnel.los. 

Quolques une·s c1.os attributions clu centre precunisees 

par les exports sent g · 

2-) le centre devra pour-voir a tous los services q_ui sent a 
l 'houre actuollo assures on Europe et Rillours pour l,q plupart c1er: 

. ' . . 

Etats membrcs cl.es services tels q_ue la c1atation c1es roes, leur 

am:iJ_yse chimiq_uos les etudos goo;l.ogiques ' geo.,..chimiq_ues ct mine­

rr:iles, las etudos hydraulogiqUSBg·les petite. forc:i.gos, le ti trago 

ct los etudos potrographiquos; 

b) lo cont re c'coi t Russi pourvoir las eq_uipor.ionts speciaux q_ue 

los Etats · n.frioqins pris separemiln"t · no pouri"P.iont ncrmal01:1orit 

s'offrir. 

c) Il .. c1oi t llt.ro a ml3rao cI •assurer des services a present efforts 
-'. 

aux Etats africai:ns sur contr11ts en d<u1S lo cm1ro de l.':as§istanco 

techniq_ue dos pays etrangors. 

·En plus clos eorvicos evoq_ues ci-c1ossu:s, los exports sont 

c1'avis quo 13. fcrEJC'.tion clu personnel tochniq_ue clc la categoric 

moyenno etFti t c1 'uno tollo importo;nco q_u' cllo c1.ovai t rotenir l' atten­

tion des rosponsablos du centre dos sa creation. La formaticn c1ci t 

ctre disponsee a du personnel tcchniq_uo pour dos soctiDns tclles 

quo los services gencraux do laboratoire, l'utilisation dos 

eq_u'ipemcnts do fcragEi et l'ontrotien des equipemonts en general. 

Do l' El.Vis c'.u groupe c1' exports 1 toute 0.ecision quant a 
l 'or:iplaccmont du centre clci t tcmir compte c1.os f11cteurs tels qu 'un 

1ueriodes · 
bon clitlat. propre a pomottro do longuost C!.e trFtvaux sur lo tcrrci.in 

la prcsonco cle structures pour des. clemcnstration' on cartographic ot 
do f2cili tes .ac',equ11tes pour uno b2so inc'.ustriollo. En s' inspirFlllt 
des cri teros evoq_ues ci-clessus' dos questionnaires ont 8te elabor:5s 
ct trffilsmis aux EtRts mcmbrcs ainsi q_u'nux Univorsites africainos 
on vuo do rocuoillir los informations preliminaires indispensables. 
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s .. ' agissant do la realisation du rrogr.<unme clos 

rosorvos alinent.qires rcgionri.los do oereE!les, ,los Etats mombres 

c1o la region oriontqle c1' il±'rique qui s 'y interossont dire'cto-, 

r.10nt ont eto inv:ltos a faire clos i)rcposi tions au Fond cle 

c16volo1Jpoment dos Nati ens Uni es en vue c1' cbtenir uno assistnnco 

sur'lZllG1Jc1se inc1ividuolle afin cl'engciger l'otudo clo rEmt"!.bilit6., 

Cul turo 

,v. Projet c1e crc)2.tic.n clu Bure."Cu intorafr:iclcin de linguis­

tiguos. 

Il.est clit o.c•.ns lo o.ccunont Ci•:I/344 qu'un pr,jot o.o 

C'cOE•cription des qufilific'R.tiC'·ns ct c1e 1 1 expr\rionco du. Diroctour 

c1o ce Buroaua eta lanc6o 1 invi tant c1es canc1ic1ats au pesto do 

Directeur du Buro au~ .:rusqu 1 ici,, quatro canc1ic1R.t.s so sent 

mcmifestes et une 'selection .cloi t intcrvonir proch>".inement. 

B/. Festival culturel pn:nafricain. 

Il convient· do rappeler quo lo Premier Festiv~l cul.turel 

panafricctin s'est doroul~ avec succ8s en juillet 1969 a LUger, 

grace a la gensreuse invitation du Gouvornement do J_ 1 .iUgerie. 

L'OUA ameliore const'lJlllllont ses programmes en cours afin que lo 

Festivfil cul turel pm1africain de.viqhne.J.m veri tP.ble moyon de 

developpemont social africain, de l'unite et de la solidarite. 

L'OUA est on voie d'org;misor lo second Festival culturcl 

panafricain en 1972 et a, dej~ pris certaines a.ispositions clans 

le cadre c1e la preparation cle ce li'estivcl. 
Le Conseil Cul turel africnin ( CCil.) a tonu s.q cleuxieme 

session oro.inaire a Mogm1iscio c1.u 19 au 20 octobre 1970, sur 
l 'aimnblo invi tFttion c.u gouvernemont de lR. Republique D6mocra­
tique ·de Somalie. Le cc,1 qui a manc1at c1'organiser et d'adminis­
trer les Festivals culturels panafricains a procec16 a·l'ac'coption 
du rapport c1e sa premiere session tonue lo 2 .aout 1969 a ,iJ.gcr, 
flJ.gerio• Le CC.A a accopt6 a l 'uncmimi to l' offrc genereuse do la 
Ropublique Democrn.tique du Congo c1 I nbri tor a Kinshasa,le deuxi­
eme Festival cul turel panafricain on 1972. 
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africains,_ont: efo consac_res. P.+tilicipaloment. 8,:::iaur interpretation, a 
leu:r contribution et e. leur. ~nflµence Sill' .la:CU_lture et sur le mod8 de 

v~e d0s illffer~ntes cornmunautes ;,_f~icainos ainsi tiue leur contribution 

.·future· et· 18u:r: dev~lopp-~ment comme parhe int~p·ante de la vie, de la 

techn:i;·que 9t: de 1 1 unite d8S 'Af'ricains. En conclusion, les pnrticipan ts 

ont .formulo: .des rocommandations sur lh CUl ture afi'icaino Gn o.eneral et 

sur .la dense,. lf,l, .musique et le folk,·}ore africains ·011. parti·culier. Ces 
' .. ~. 

recommandations couvr0n_t des .domai,nes a:ussi vaxiGs_ qµe la.-rechorc:he 

"poilr la. sauvegarcie, la di~semincction. d~s cultures africainos et la 

creati~n -dci Consei.ls nat'ionaux pour promouvoir le_s cul turos .. aJricaines. 

Ces recomm<,nd.ations 'ser~nt pr<'isentees a la C.E. s. c. s. pour adoption • . . 
34.. Comme il a ete evoque plus haut, la tonue do cycles d I etudes et 

de seminairus sur les diff'eronts sujets ~.al turels s 'avere trcs utilG 
'f' ·, • '- , .• 

au COA q_ui en retient dG nouvelles id<fo·s-," oon,;io'fi;' des plans, des pro-

e;rammos pour organiser d 1 unG fagon ra~iol'inelJe les }i'esti vals cul turels 

pan~f·richins~ •: Les Collog_ues et les cycles d 1etude.s ont pour vocation 

:-. ~d·:r aide1-.···;1es 1artist·es e:t·· J.:e·~ h~mrnes de ci.ul tu:i~~ afi-icains ~ se r8unir 9 
· '"P01jU'·proceder,a·dos echan(es de"vu0 ·et formuler d0s propositions con­

~:r.'.~~E?s p9ur .'.~a .sauvegax·d·e ·et 1.a ·d'iss8mirta ti·o·n · ct·Eis Cul tUXeS ·africaines, 
'··· 

contribuant a:i,nsi a l 1h9ri tae;e ::m:Lturcil et au :progres de l 'hum;,,ni te. 
;~. ·-·' 

Le projet de b:->_d1,et 197l/l9_72. cpmportG _des credi,ts pqur f'ina)lcer une 

sec.onci'o' rei:i.niob (cycle d 1 etudes cul_turei). sur le th8a tre a:{ricain et 

ies langues africaines d~ns. 1 1 esp~{r g_~e \~ Conseil. de~ '~iin~streo 
. so,utiebdra :fortement 1 '1 ide~ d 'une t~'n~ reunion et autorisera los 

_, cr_edi·ts a_insi sollid tes. 
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R,1PPORT DU SECRET"'IRE GENER.·.L .ill1!INISTR,,TIF SUR LE SECRETtiRiiiT EXECUTH' 

DE Lll COIIITIJISSION SCIENTIFIQ)JE 1 TECHllIQUE ET DE L~ RECHERCHE (CSTR) 

Introi!.uction 

Les activites du Secretariat Executif se sont poursuivies commo 

par le passe. Des rapports speciaux traitant des principaux projets en 

cours sont soumis au Conseil. 

Le Secretariat Executif voudrait de nouveuu rappeler que sea 

activites ont double uu cours des quatre dernieres annees et que son budiot 

regulier n 1 a p-iS ciugmente pour uutant de fagon sensible. ii.USSi l 1effectif 

de son personnel reste bien au dessous de ses besoins.pour l'executi0n de 

ses tl'l.ches •. Al ors que le budget du Secreturiat avec .ses 4 bureaux region::rnx 

reste maintenu a 400 000 dolLirs runericains ,. la c0mmissicn a benefici·e cie 

credi.ts · import;J.nta . octr0yes par des agences dona trices pour la realisation 

de ses divers pr0jets. Les divers projets duns les Et-its membres 0nt regu 

2 410 000 dollars americains au oours de l 1annee ecoulee •. Cette somme se 

reparti t comme suit :. 

(i) Camp.;gne de vaccinatirm cont re la peste bcwine en •>fri·que 
Orientille 1 067 000 dol~ars americains ; 

(ii) Formation de techniciens du cadre moyen 770 000 dollars 
americains 1 l .) 

(iii) Tr-lvaux d'expansion des laboratoires de production de 
-.accins = 12~· 000 dollars am6ricuins.; 

(iv) Recherche sur les principales cereules en ,1frique Occi­
dentcile et Centr<.ile = 445. 000 dollars americains. 

L 1 apport rinancier des Eta ts membres d=s le C<.tdre de l 11e:x:ecuti•)'1 

des proJets precltos demenire l~ua~te: ii a permi~ ·a. ceux-ci de bebeficiur 

d'unc assistance etr<.ingere supplementuire sur les plans technique et 

fino.i1cior. 



- 2 ~ 

A. PROJETS EN COURS D'EXECUTION 

Les projets en c0urs d 10X6cution sont les suivdnts : 

(a) Camp~gne Conjointe contre la peste bovine en ~frique (PG.15) 

(b) Recherches cereali€res et production de grdins alimentaires 
(PC •. 26) 

(c) Exp4oitation des plantes medioinales et de la pharmaoopee 
trtlditionnelle africaines 

(d) Campagne Conjointe contre la peripneumonie contagieuse 
des bovides (PC.28) 

(e) Cre<ltion de centres de qudrantaine de plantes en Afrique 
(J'>c.29) 

(f) Formation d'inspecteurs phytosanitaires en Afrique 

(g) Recherche et contr~le en m<ltiere de trypanosomiase, 

Le present rapport traite brievement des activites enumerees 
Gi-dcssus : 

(a) Campagne Conjointe contre la peste Bovine en Afrigue (PC.l() 

La Campagne conjointe contre la peste bovine.et la peripneumonie 

contagieuse des bovides se poursuit avec satisfaction en Afrique Orientale. 

La phase IV qui a couvert le Kenya, l'Ouganda, la Tanzanie, le Soudan 1 une 

partie de lq Somalie et de l'Ethiopie vient de voir la fin de sa deuxieme 

annee de vaccination elle est depuis rentree dans sa troisieme et der-

niere annee vaaoinale. Les Etats membres concernes ont activement par-

ticipe uux diverses activites de la campagne ; c 1est ainsi que meme pendant 

le stade primaire actuel du programme, document separe detaille de cette 

question a ete soumis au Conseil. 
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(b) Recherches cerealieres et production de grc.lns alimentail-:££ 

5EC.26), 

Les recommandations de la premiere conference pcLtronnee par la 

CSTR/OUA tenue a Zaria (Nigeria) en ootobre 1969 ont notamment porte 

sur la convoccLtion en juillet 1971 pc.lr 1 10UA d4un colloque sur les· fac­

teurs d 1environnement influengant le rendement cerealier en Afrique 

tropicale. 

Sont inscrits al 1ordre du jour les points suivantsc 

l, Potentiel photosynthetique aux tropiques 

2; Facteurs climcLtiques limitant le rendement 

3. Semailles 

4. Nitrogene et phosphore 

5. ;mtres elements 

6co Er0sion. 

La conferenoe grouperc.l les ccLdres techniques tr.wciillant duns le 

domc.ine de la recherche cerealiere d.;ns les Etuts membres et les d616c.118c 

des organisations internationales interessees a la recherche sur los 

c8rGalcs .. 

Le coordonnateur designs par la CSTR/OUA dans le cadre do co 

pro jot etai t un expert etr.,nger. ,, present le Directeur du Bureau Inter-

africain des Sols assure la coordin<ltion .du programme 

adjoont doit ~tre nomme par les agences donatrices. 

le coordonnatour 

L'USAID a octroye 445 000 dollars americains sous forme d 1 assis­

tance etrangere pour la realisation du projet. 

Des tournees ont ete effectuees dans plusieurs pays de l'Afriquo 

occident ale et centrale au oours des quell es des ohercheurs d.ins le domaiLJ 

de l'amelioration du millet, du mais 1 du sorgho et des legumes ont ete 

selectionnes pour pc.lrticiper a un progrcimme de perfectionnement. 
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La Commission Scientifique Technique et do Recherche prepare un 

bulletin trciitant des cereales a distribuer aux Etats membres, univorsites 

africaines et specialistes travaillant en Afrique. 

(c) Exploitation dos plantes medicinales et de la pharmacopee 

traditionnelle afrioaines 

Conformement a la recommandation du premier collogue sur les 

plantos medicinales et la pharmacopee traditionnelle africaines et a la 

recommandation du Conseil Scientifique de l'Afrique; la CSTR/OUA assure 

le financement du projet& susceptibles de conduire a l'exploitation 

economique des plantes medicinales duns les centres de recherches. Lo 

premier de ces projets a deja demarre a l'Universite d'Ife (Nigeria), Les 

opjoctifs vises consistent a explorer les reserves locales d'elomonts,curatifs 

potentials et les moyens de les transformer localement, Les avdntagos econo 

miquos et sanitaires de ce projet sont, certes, !'exploitation de nos ressour­

ces locales et la creation d 1emplois. Un bulletin trimestriel traitant des 

nouvolles decouvertes realisees dans le cadre du projet sera mis en circula­

tion au niveau des Etats membres et des universites africaines. Des projets 

similairos poursuivent leurs activites aux Universites du Caire, do Dakar et 

a 1 1 Univorsite de 1 1Afrique orientale. Le Secretariat executif se propose 

d'onoourager tous les etablissements d 1enseignement superieur a entreprendre 

oe programma de reoherche et a le poursuivre avec determination. Des demarGhes 

seront effectuees ddns un tres proohe avenir aupres des agenoes donatrioes 

pour determiner les possibilites d 1ootroi de fonds supplementaires necessai­

res a lQ realisation du projet. 
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(d) Campagne Conjointe centre la peripneumonie contagieuse 

des bovides en Afrique occidentale et centrale (Pc:2s) 

L1une des recommandations issues de la reunion de Kinshasa sur 

la peripneumonie contagieuse des bovides a demande au Secretariat exe­

cuti:f de la CSTR/OUA de preparer le terrain en vue du demarrage d'une 

action commune centre la peripnuemonie contagieuse des bovid8s. Le Se­

cretariat a charge un sous-comite du panel OUA/FAO/OIE/ d 1 Experts sur 

la peripneumonie d 1etudier la situation en detail et lui soumettre un 

rapport :face aux multiples di:fficul tes inherentes a la .. mise sur pied 

d 1un tel projet d 1eradication, 

Le rapport du sous-oomite con:firma l'avis du paenl d 1Experts 

qui s'est penche sur la question en 1967 a savoir que le contr9le et 

eventuellement 1 1 eradication de la peripneumonie sont possibles dans 

le cadre d 1 une campagne conjointe. 

Tenant compte de ce rapport, le Secretariat executi:f de la 

CSTR/OUA convoqua en 1970 la reunion d 1 un comite regional de coopera~ 

tion technique compose des sous-groupements regionaux de 1 1 Afrique oc­

cidentale et centrale pour arreter les modalites de la mise sur pied 

d 1une oampagne conjointe centre la peripneumonie oontagieuse des bovides. 

Des delegues de 1 1 0ERS, du Conseil de !'Entente, de 1 1 0CAM, de la Com­

mission du Niger et de la Commission du Lac Tchad participerent a la 

reunion, Un programme o:f:ficiel de travail :fut elabore et les postes de 

coordonnateur international, de coordonnateur adjoint, de responsables 

internationaux crees. Le coordonnateur international sera un cadre de 

l'OUA et le second paste sera reserve aux cadres designes par les di:f­

rents sous-groupements regionaux. Le coodonnateur international de 1 1 OUic 

a e:ffectue, a pres la reunion de juillet·, une tournee dans plusieurs pays 

a:fricains ou il s'est entretenu avec les responsables des sous-grou­

pements regionaux de 1 1 A:frique occidentals et centrale au sujet du projot. 
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Uue reunion technique est prevue au cours du premier semestre 

de l'annee en cours pour arreter les modalites de la cooperation 

sur le terrain dans le cadre de ce projet. Un compte rendu d6taille 

des deliberations et·les reoommandations de· la reunion sont soumis 

dans un document separe. 

( e) Or6ation des centres de guarantaine et plantes eri 

Afrigue (P0,29) 

Face aux degats infliges a l'industrie agricole dans les 

Etats de 1 1 0UA par 1 1 action noeive des ennemis et maladies de 

plantes, la creation d'un certain nombre de centres de quarantaine 

de plantes a ete proposee pour veiller a oe que les semenoes et 

materiels vegetatifs importes dans uno quolconque partio du continent 

soient tout d 1abord mis en quarantaine, et a ce que de telles se­

mences et materiels ne soient cedes aux agrioulteurs quo s 1ils sont 

certifies no oomporter auoune maladie. O'est dans ce oadre que 
le oontre 'lo !.lugaga, 'Kenya, a eta ameliore pour subvenir aux besoins 

de la bordure maritime orientale de l 'Afrique ; le centre rJ 1 Alexan­

drie est congu a 1 1 intention de l I Afriquo du Nord et le. cen"Gre d I Ibadan 

a ameliorer sera au service de·l 1 Afriquo occidontale humide ; de 

meme le centre de Tananarive est a ameliorer. Un nouveau centre 

est envisag6 a Niamey a l'intention de la Zone soudanienne d'Af'.rique. 

Le Secrotariat Ex:ecutif' a pris les mesures necessaires en colla­

boration avoo les Etats Membres de 1 10UA concernes pour f'airo demar­

rer le projet. Les experts de 1 1 1.JNDP et. de la FAO ont ete invites 

a estimer le montant necessaire pour 1 1execut.ion de oes projets et 

deja une somme de 706.000 dallars americains a ete accordee dans 

le cadre de l'assistance etrangere a 1 1un de ces centres. Des demarches 

sont entreprises pour l'e:x:tension ou la creation d'autres centres. 
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(f) Formation des inspeoteu.rs phytosanitaires en J\fritjue 

Les objectifs de ce programme consistaent a donner au porsonnel 

du cadre moyen des services de protection de plantes la for<nation 

prof essionnelle reQuise pour un meilleu.r accomplissement de lour 

tache dans le domaine de la Quarantaine de plantes, de 1 1 inspeotion 

de plantes et du controle des maladies de plantes. 

Une recommendation adoptee lors de la reunion de l'IAPSC a 
Nairobi en 1966 a demande au Secretariat executif de creer on col­

laboration avec la FAO et le PNUD et avec le concours des Etats 

membres de 1 1 0UA, des centres de formation dans certaines regions 

du continent africain. J\fin de mettre la presente recommandation 

en execution, le Secretariat a elabore un programme de formation 

a 1 1 intcntion des inspecteurs phytosanitaires en J\friQue; program­

me QUi a ete comrnuniQue aux Etats membres de l'OUA, aux universites 

africaines et aux divers centres de recherches. 

(g) Recherches et controle en matiere de trypanosomiaso 

en J\frique 

Des circonstances imprevues ont entraine le report de la reunion 

bisannuelle du Conseil Scientifique International de Rechorche su.r 

la Trypanosomiase (CSIRT) do novembre 1970 en septembre 1971; Ce re­

port a ete decide au cours d'une reunion du Comite executif de la 

CSIRT, tenue a Nairobi apres la session ordinaire du Consoil a Lagos. 

Cette mesw:·e permettra a la FAO et a l'OMS de participer ploinement 

a la conference. Les chercheu.rs pou.rront egalement mettre a jou.r 

les communications traitant des recentes activites en cou.rs dans 

leu.rs laboratoires. 
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Les recherches se poursuivent aux laboratoires des 're.nclos 

Endemi0s a :Bobo-.Dioulasso (Haute Vol ta), Kaduna (Nigeria), au 

centre de rocherche de 1 1 0rganisation Est-africaine de Recherche 

sur la Trypanosomiase (EATRO) en Ouganda, dans diverses stations 

de recherches situeas dans les Etats membres de 1 1 0UA. Tousles 

deux ans la reunion du Conseil in.ternational de recherch0 sur 

la trypanosomiase (CSIRT) de 1 1 0UA groupe les chercheurs dans 

le domaine de la trypanosomiase. Les scientifiques y examinent 

bon nombre de questions dont 1 1evolution ~e la recherche sur la 

trypanosomiase, les methodes de controle sur le terrain ot les 

possibili tes de 1 1 eradication de la maladie dans des regions de­

termine es du continent. Si la reunion de 1971 atteint ses objectifs, 

la CSIRT deviendra le Conseil International conjoint OUA/FAO/O!.!S 

de Recherche sur la Trypanosomiase (CSIRT/OUA/FAO/OMS); 

B• REUNIONS TECHNIQUES 

Le dernior rapport du Secretariat au Conseil a fait stat de 

toutes les r6unions techniques organisees par la Commission au 

cours de la periode 1967-69, Ci-dessous figurent les reunions 

deja organis6os par le Secretariat et celles en vue, 

1970. 

Comite executif ad hoc du Conseil Scientifique de 1 1Afrique 

(CSA) 23-24 f6vrier 1970 a Addis-Abeba, 

Conference bisannuelle de !'Association des scientifiques 

de l'Afrique occidentale, avril 1970 a Ibadan. 

Troisieme reunion du Conseil Scientifique de l'Afrique 

(CSA) 20-23 avril 1970 au Caire. 

Reunion annuelle de revue tenue dans le cadre du pc;15 

novembre 1970 a Kampala. 
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Premier comite regional de cooperation technique compose 

de 1 1 0UA et des sous-groupements regionaux en Afrique 

occidentale et centrale (21 ~ 23 juillet 1970 a Lagos) 

Reunion du personnel de la CSTR/DUA (23-27 juillet 1970) 

a Lagos. 

/· 

Groupe regional pour l'Afrique du Comite Consultatif sur 

l'Application de la Science et de la Technique au Develop­

pement (19-22 octobre 1970) ~ Addis-Abeba. 

Les reunions ci-dessous soht envisag-ees dans un proche avenir 

I. REUNIONS TEC' . .NIQUES DONT LA DATE A ETE FIXEE 

Reunion du Conseil d' Administration de 1 1 ecole de la faune. 

Quatllrzieme session du Comite Consultatif sur !'Application 

de la Science et de la Technique au D8velopp~mont (15-26 

fevrior 1971) a New York, 

Reunion du Panel OUA/ OIE/FAO d 1 Experts sur la peripneumonie 

contagieuse des bovides (mars 1971) a Paris. 

Conference generale de 1 1 0IE (mai 1971) a Paris 

Quatrioime reunion du Conseil Scientifique de 1 1 Afriquo 

(avril 1971) a Lagos. 

- Onzieme session de 1 1 IAPSC (.12-15 juillet 1971) a Rabat 

Comite de Coop8ration Technique dans le cadre du pc:28 

(juillet 1971) 

Colloque organise par la CSTR/OUA sur les facteurs de l' envir·~n­

nement qui influencei;tt le ren·1eraent des cereales en Afrique trc­

picale (juillet 1971) .a Dakar. 

- Reunion de la Commission de la Science, de la Technique, de 

!'Education et de la Sante de 1 1 0UA (aoiit 1971) a. Dakar: 
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·- Quinziemo Sossi.on du Oomi te ConsuJ.tatif des Nations Unies poc:L::· 

1 r .Applicatio"1 de 1a Science et do la Technique au Developpm:iont. 

(UN AC AST) noverJbro 1971 a Goneve, 

IL REUNIONS TECHNIQUEfi DONT LA DATE DEMEURE NON FIXEE 

1) Reunion dos coordo1matours et des responsables nationaux charG~S 
du projet conjoint sur la peripneumonie contagieuse des boviC.6;:i 

2° Reunion des directeurs de·s services veterinaires 

3) Reunion des direoteurs de laboratoires 

4) Reunion sur l' applica;bion des mesures conservatoires du PC.15 

5) Gomite interafricain sur les sciences de la terre 

6) Comite interafrioain sur l'Etablissement des cartes 

7) Panel Interafrioain de ScientifiquCJs sur la Science et la Tocl1 ·· 
nologie 

8) Comi te Interafrice.in sur 1' figJ:icul turo et la JV!ecanisation agric olo 

9) Comi te Interafricai.n pour la Conservation, l 1Utilisation et le-. 
Mise en valeur de_ la Nature et des Ressourcos naturellos 

1.0) Comi te Interaf'ricain sur 1 1 Oceanographic, les Peches Mari times r, c 
en Eau douce 

11) Corni te In'Gerafrica:i.n pour los Materiaux locaux de Construction 

12) Golloque sur la bilharzioso ct les maladies connexes 

13) Technologie alimontairc ,et conservation des aliments. 

C, I:E CONSEIL §.0-IENTIF_IQJ!.E DE L'AFRIQUE (CSA) 

Les trois i·eunions organise es jusqu' ici par le CSA ont eu 
lieu successi ver:ient 2. Lagos ( decer.1bro 1965) a Addis Ababa: ( avril 1967) 
ot au Ca.ire ( c'.u 20 au 23 Avril 1970), 

Pour la pJ.u.po.rt, les recommancl.ations issues de ces reuni ~'nc 
"'· c'G6 adopteos lJQ:C l' AsseubJ.8e c1es Chef's d I Etat et de Gouvernemo.nt 

.:;, :i.ncorporees dans les activi tes du Secretariat. Les recomnmnduti,118 
issues a.e la reunion du Caire seront soumises a la presente sessiorc :.0 
J .. .ii 381.JElbJ.8 e., 

0 c ./' J .. 



Qomrositioh du Conseil 

Le CSA se compose d' eininente scientifiques africains c.'.u ·­

gnes par les Gouvernernents des Eta ts Mernbres de l' OUA.. Jusqu' i ,i 

32 etats ont designe des representants. Ce sont 

Algerie 

Cameroun 
Republique Contra­
fricaine 

Tchad 

Congo (Brazzaville) 
Congo (Kinshasa) 

Dahomey 

Ethiopie 

Ghana 

Guines 

Cote d'Ivoire 
K8nya 
Liberia 

Madaga,scar 

Malawi 

Mali 

Mauritanie 

Maree 

Niger 
·Nigeria 

Rwanda 

Senegal 

Sierra Leone 

Sornalie 
Soudan 

Tanzanie 

Togo 

Tunisie 
Ouganda 

:Republique Arabe Unie 

Haute Volta 

Zambie 

N'ont pas encore designe de represantants au Conseil l~~ 

Etats suivants : Lybie, Botswana, Burundi, Gabon, Gambie, Lesoth 

l'Ile Maurice, Swaziland et Guinoe Equatoriale. 

Le Secretariat Executif voudrait lancer un appel a GUS 

gouvernements pour qu'ils procedent a la designation au soin du 

Conseil de leurs re1Jresentants ainsi que des mombr::;s al ternants _. 

que cet important organe puisse jouer pleinement son role de con­

seiller de l' OUA en matiere de science. et de technique .• Une circci­
laire a ete, a cet effet, envoyee a tous les Etats membres de 1 1 CJ __ , 

•.••• / •• 0 
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La prochnino reunion du CSA aura lieu en Avril 1971. 

Les Etats membres en seront notifies tres IJrocho.inemont par lo 

Secretariat General. 

D. BUREAUX TECHNIQUES 

L'Organismo charge do l'oxecution do cos programmes sous 

la direction du Secretaire. General Administratif se compose du Sacre-

tariat Executif ct de ses trois bureaux techniques, a savoir • • 

-Le Bureau Interafricain des Sols (BIS) 

-le Bureau Interafricain dos Rossources Animo.les (IBAR) 
-la Commission Phytosanitaire Intorafricaine (I.APSC) 

Aces bureaux il faudr.ait ajouter la Commission Conjointe 

FAO/OMS/STRC pour l'Alimentation et la Nutrition chargee de la dif­

fusion d'informations en matiere de nutrition. 

suit . • 

Les fonctions et les activites des Bureaux so resument comma 

1. le Bureau Phytosanitaire Intorafricain a son siege a Yaounde 

(Cameroun). Ila lJOUr role d'aider les Gouvernemonts des pays membres 
• • 

a) empecher l'introduction en Afriquo cles aaladios, insoctes 

parasites et autros enneais de plant es; : ... 

b) les faire disparaitre ou les maitriser lorsqu'ils exis­

tent dans une region ' et 
c) les empecher de se propager. 

Services rendus 

Le Sebretaire aux questions scientifiques (ou son adjoint) 
se rand periodiquement dans les pays membres pour examiner avec les 

experts des ~ervicos publics les clifficultes presentees par les pro­

blemes de protection de plantes •. 

.• ... / ... 
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Il distribue aux Gouvornements des pays nembres des clocu"'­

ments, circulaires et feuilles de renseignements concernant tous l .. s 
aspects cle l 1hygiene de plantes, a savoir legislation, reparti tiuil 

geographiquo des inscctes ou des plantes qui leur servent d'hotes, 
les risques encourus au cas ou ces insoctes et plantes nuisibles, 

maladies et herbes parasites qui n'existont pas en Afrique y sont 

introduite par des moyens queloonques, l'eduction des voyageurs en 
matiere de risques phytosanitaires, l'organisation des services co 
protection des plantes, la creation de. stations dG quarantainG :LJhyto­

SLUli taire, la formation de personnel phytosani tairc, etc, •. 

Il maintient des rapports etroi ts avec les autres orgo.r1is~·­

tions internationales travaillant clans le domaine de la protection 

des plontes, ot organise dGs reunions sur des sujets relatifs a co clo-· 

maine. 

2. Le Bureau Interafricain dGs Sols (BIS) a son siege a Bangui ( .Etl'.~m-ol:'.­

:,u.e Centrafricaine). Il a pour role de 

se tenir en liaison etroite avec les organismcs, scrv2-cc::; 

et personnes dont l' activi te est en rapport avec la ()cr;;:::_·c­

vation et la mise en valeur des sols en Afrique et here: 
d 1 id'rique; 

tenir a jour une bibliotheque specialisee, 

assurer un service d'information sur les questions gt'.110-

rales et particulieres partinentes, et 

fournir des listes a jour des specialistes tro.vaills1t ~r 

Afrique, 

Services rend.us 

Le Directeur au son adjoint se rend periodiquemont clans ~~~2 

_pays membres et participe,. en Afriquo OU ailleurs, a des reunions c2_;­

cernnnt la pedologie. Une liaison etroi te est maintenue avec les L1;:,-­

ti tutions specialisees des N.'.ltions Uni es et autres organisati011s scic1-
tifiques appropriees •. 

. .. I . .. 
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Douzo "Bullotins nnalytiquos monsuols" sont publies chaquc 

anneo, apportnnt aux porsonnos interosseos un resume do 250 a 300 
.articles sciontifiquos recants et tres importants dans lo domaino 
dos sols. Uno autro publication, intituloo "Sols africains", est edi~ 

t6o trimostriollcmont ot contient dos articles originaux. 

Lo Buroau fournit, sur demands, dos listos do references 

bibliographiquos sur dos sujots partiouliors. Lo service ainsi rondu 

est d'uno grando valour pour lcs specialistcs engages dans un nouveau 

domaino do rochorcho ct pour los exports so preparant pour une mis­

sion d'assistG.nco technique. Lo BIS tient egalomont a jour uno liste 

dos pedologues travaillant on /ct'riquo. 

Cos aotivites font du Bureau une prcc1ouse "base do depart" 

pour les missions d'assistanco technique ct los specialistos tra­

vaillant on Afrique. Los unos ot los autros y iJouvont rassomblor lour 

documentation do base, ainsi quo trouvor los noms dos chorchours ope­

rant dans los divers centres ou ils se rondont,ot dos indications sur 

la nature do lours activitos dans cos centres. 

3.-Le Bureau Interafricain dos Rossourcos Animalos (IBAR) a son siege 
a Muguga (Kenya). Il a pour role 

1. D'instituor ot maintonir uno procedure uniformo pour la 

collocte aupres dos Gouvernoraents dos pays mombres, do statistiques 

sur los maladies animales indiquant : 

a) les aspects techniques ct economiquos dos maladies 

contagiousos dos animaux et de toutos autros maladies 

pouvant monacer lo choptol do l'JU'rique; 

b) la Manifestation et l'ovolution do cos maladies, 

c) los methodes do lutto ct la prophylaxie appliqueos, 

d) les travaux do rochorcho on cours sur cos maladies •.. 

. •. . / .... 
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2. d'etablir un centre d 1 infor~"tion et de documentation pour la dif­
fusi~n de renseignements a jour; 

J. d 1aider les Etats Membros dans 1 1 applioation des mesures conser­
vatoires au termo de chaque phase de la campagne contre la peste 

bovine; 

4. d'encourager l'elevage et l'amelioration des industries dans les 

pays membres; 

5, Developpement de l'elevage et organisation de la commercialisa­

tion du betail en Afrique, 

Services rendus 

Le Directeur (ou son adjoint- se rend periodiquement dans 
les pays membreset participe, en Af'rique et ailleurs, a des reunions 
traitant de la sante animale. Le Bureau maintient des rapports etroits 

avec les org=ismes internationaux qui se consacrent a des problemes 

analogues. 

Le Bureau publie trimestriellement le "Bulletin des Epizo­

oties en 1lfriquo". Ce bulletin traite des aspects de la science v8-
terinaire qui presentent une importance particuliere pour l'Af'rique. 

Le Bureau distribue egalement un "Releve des debuts de manifestation 
de maladies animales" portant sur 28 maladies qui presentont un inte­
ret special, et fonde sur los ronseignements fournis par les services 
veterinaires des Etats membres, Ces renseignements sont egalement uti­
lises pour dresser, aux fins de publication, des cartes de reparti­
tion geographique de cos maladies. Des extraits sont faits, en vue de 

leur diffusion, a partir de la documentation veterinaire publiee dans 
lo monde et des rpports annuels des services veterinaires africains. 
Des brochures d'information veterinaire generale sur une grande variete 
de sujets interessants sont preparees aux fins do distribution aux 

agents veterinaires sur le terrain, qui ne pourraient autrement acceder 
faciloment a ce genre de documen~ation, 

Uno autre fonction tres importante du Bureau consiste en l'or~ 
ganisation de stages de formation et de cycles d 1etudes sur des sujets 
donnes et relevant de sa competence. 

. .. / ... 



4 •. Le Bure::m des Publications assure la distribution des divers docu-· 

ments emanant de l'ensemble des organes de la CSTR. Soh siege so 

trouve a Niamey, Republique du Niger. 

5. Commission Conjointe FAO/OMS/STRC pour l'Alimentation ot la. Nutri­
tion en Afrigue. 

La Commission so trouve a present a Accra, dans les buroaux 

de la FAO, la FAQ a fourni un Secretaire et l'OMS un Seoretaire adjoint. 

Le mandat de oette Commission oonsiste a : 

a) assurer a l'ochelon interafricain uno liaison dans lo 

domaine de 1 1 alir,entation et de ·la nutrition, particu­

lierement en ce qui concerne le rassemblement, l'analyse 

et la diffusion des informations; 

b) effectuor une revue pratique des problemes alimontaires 

et nutritionnels en Afrique, attirer l'attention de la 

FAO, de l'OMS, de la STRC et des membres de la Commission 

sur les priori tes et leur conseillot les solutions a1ipro­

priees a ces problemes. 

Le Secretariat de la Commission est cl1arge de rassomblor et 

de distribuer les informations disponibles en Afrique dans le domaine 

de la nutrition et d I analyser, apre·S OtUde I lOS informations C.insi 

recueillies afin qu'ellos puissent servir do base a la planification 

et a l'exocution des programmos alimontaires des differents gouvornoments. 

L'action dans cedomaine doit, on outro, chorcher a favoriser la stc.n­

dardisation des methodos d'onquete pour obtenir des rosultats uniformes 

pour l'ensomblo du continent, En plus du role qui consiste a favorisor 

les etudes rolatives au depistago, au die.gnostic, au traitomont et a 
la prophylaxie des maladies d 1origine nutritionnolle, le Secretariat 

doit chorcher a promouvoir la formation du personnel, les travaux do 

recherche ot l'otablissem~nt do rapports sur tous les problemes poses 

dans ce domaine en vue de degager dos racommandations a l'adresse des 
gouvernemonts membres, 

... / ... 
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La Commission oublie periodiquement un bulletin. sur la nutrition 
inti tule : · 11 :i;,' illimentation et la Nutrition en Afriqµe"-. 

• • 

Il a ete demande a la Commission d'entreprendre OU d'aider 

i) la planification et 1 1 etablissement de programme d'ali­
mentationet de nutrition dans les pays africains; 

ii) l'adoption des methodes standards d 1 enqu8te sur l'ali­
mentationet la nutrition aux fins d'obtenir des resultats comparables 
au niveau du continent africain; 

iii) la detection, le diagnostic, le traitement et la preven~ 
tion des maladies d'origine dietetique; 

iv) la formation de dieteticiens dans les Institus de Recher­
che des Universites africaines; 

v) la recherche dans le domaine de 1 1alimentation et l'adop­

tion de techniques modeenes pour la transformation, la conservation 
des denrees alimentaires ainsi que pour leur emmagasinage, 
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E. Liste des fonctiorurn.ires de la categoric professionnelle du 
Secretariat Executif et de ses bureaux secondaires 

Noms 

·-itecr8taire Ex8cutif ..... o ............. 4.. o. Odelaln 

Secretaire Executif ihljoint ••••••••• P.M. Diouf 

II 11 11 
•• ,. • o • " •• A. H. A. Raz ik 

Cl1ef Com:ptable •. o .......... o • ......... ".V.K. Acquo.h 

DirectGur I.B.Jl.R .................... ,.,Dr .. P.G. llta11g 

Directeur A9.jointI.B. A;R, ........... Dr. M. Sall 

2eme Directeur Adjoint I.B.A.R •••••• P. Ndorito 

Fonctionnaire de la production 

aniu .. d.]_ •••• o ........................... 0. .A.cl eni j i 

Secretaire scientifique I.B.A.R. P. Katondo 

Direc_teur, I AP SC. • • • • • . • • • • • • • • • • • • E. Milla 

Directeur Adjoint, IAPSC ••••••••••• Dr, P .. Addoh 

Directeur, B.I.S .................... Dr.S.P.Barreto 

Directeur Adjoint B.I.S ••••.••••••• Dr.Rashed 

Docun1entaliste ....................... . Vcice.nt 

Chef des Publications •••••••••••••• II 

Chef Adjoint des Publications •••••• II 

Nationalite 

Nigeria 

Senegal 

R.A.U. 

Ghana 

·Cameroun 

sen8gal 

Kenya 

M.lCMJ\lVI 

Tanzanie 

Cameroun 

Ghe.na 

Senegal 

R, A. U .. : _ . -. ·•· 

. .... / ..... 
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Ces fonctionnairos de la categorie professionnello sont 
assistes de 60 employes subalternes all~nt du Secretaire bilinguo 
au comptable adjoint en passmit par les messagers, 3 cadres do 

la categorie profossionnelle sont reguis a Lagos, 2 a Nairobi,2 a 
Bangui, 3 au Bureau des Publications et, 3 a Yaounde. Nous avons aussi 

besoin de 10 secretaires du cadre1 moyen. Co personnel est necessaire 

pour maintonir lo r.ythme de nos activites. Au fur ct a megur,e gue le 

rayon de nos activi tes s 'accroit, notre ,besoin en ,cadres scientifiguos 
se fait de plus en plus sentir, 
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